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468 La Clef du Cabinet

dela fucceflioo ala Couronne & des Regences s
ni de regler les affaires importantes de I'Brat,
qu’ils ne font ni les Chefs, niles feuls Juges
de la Noblefle 5 que les autres Gentilshommes
de vérre Royaume, ont un droit égal a celui
de Pairs, d’érre appellez au Sacre des Rois,
pour y reprefenter les anciens Pairs du Royau-
we 5 d’ordonner qu'a l'avenir on n’inferers
plus dans les Edits & Déclarations de V. M.
ces termes, & que les Pairs fe renfermeront
dans la joiiiflance des feuls Droits, que leur
donne Iz difpofition de I'Edit de1711. fans qu'il
leur foit permis de foliir de nulles autres prés
fogarives.

Cette Reguéte €roit fiunée par Mrs. les
Comte de Chartiilon, le Marquis de Lifte-
nai, le Marquis dv Coonflans , le Comite de
Laval, de Mailly, Deftsin, d’'Hautefort, de
Surviile, & d= Mouatmorancy Fofleufe.

S. A. R. ayant apris qu’elle devoit étre
encore figide par un plus grand nombre d'au-
tres Gentilshommes, tant de Paris que dcs
Provinces , pour arcfter le cours de cette
enion qui pourcit avoir des fuites ficheufes,
a £:it rendre VArcét fuivant dans le Confeil
d'Ewat de Roi, qui a é1é publié 2 fon de
Trompe.

ERoiérantinform# quil’ocsfion de quel-

ques memoires publids Pannfe dernieres
ot pluficuss perfonnes d'une naiffance diftin-
gude ont pretendu que les droits de la Noblf
fe croient intetefi’s. 1l a éé dreflé une Res
quéte pour ies deflendre, que Von veut faire
figner 2 un grand nombre de Gentilshommes

~tant dans Paris que dans les Provinces; &

comme



